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. Lès traits· révéla- . 
teurs de la caricature 

0 • 

prévue dans cette pa-· 
ge ont été _censurés. 
·Pour plus df' «détails», 
jetez un coup d'oeil 
dans la vitrine Obélix à 
côté du local B-112. 
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• Radlo-t616vlaion 
• Amplificateurs 

• Magnétophones 

• Tourne-disques 

• Haute-fidélité 
• 

• Magnétoscopes 

Nous vous invitons à visiter 
nos Salles de Montre et de Démonstration 

payelle •adlo 
....,,.. cf'effelrft: lundi j wend..-di 1 :30 hrft i 17:30 hm 

•!Ndi 8: 30 hr81. 13:00 hl'ft 

878-4n1 - 730 St.J•cques, Montréal - HJC 1G2 
·(Flee à 1• plece Victori•) 
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Pour · réaliser l'atrocité ·de la 
guerre libanaise, il faut vraiment 
avoir connu le liban d'avant 
1974 .. . 

Diamant du Moyen-Orient, 
c'était un pur jardin des valeurs 
artistiques anciennes, une école 
ouverte è tous les hommes, 
source d'un large humanisme, 
innovateur reconnu pour son 
goOt rafflnll, porte internatio­
nale de la Méditerranlle, maltre 
et initiateur de l'amour, de la 
paix et de la liberté . 

Vtetlme d'un complot sordi­
de, le Liban a perdu sa renom-
1Me qui fusait partout. C'est lè 
que se déroule, maintenant, la 
guerre la plus violente et la plus 
barbare... Le Liban n'est ~us 
qu'un point chaud, un pays 
brOient conduit aux portes de la 
mort ... C'est un monceau de 

1 

ruines. effondré sous les obus, 
une jonchée de pierres, un 
champ de décombres, un fouil · 
lis de débris. Ce n'est plus qu'un 
désert animé rien que dans les 
détonations des roquettes et 
des mortiers de tout genre, par 
les pleurs des veuves et les cris 
des petits orphelins ... 

Le Liban s'adresse à vous. Il 
demande au monde entier la 
compréhension exacte de son 
problème, il demande aux For· 
ces Morales de la terre, aux 
Puissances garantes du droit et 
de la liberté, aux intellectuels, 
philosophes, poètes, savants et 
artistes de ne pas laisser s'étein­
dre au foyer de la civilisation 
humaine sur la c6te de cette 
Méditerran6e Orientale, pour un 
souffle brûlant du ~sert, la 
flamme initiale qui alluma ce 
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foyer; de ne pas laisser s'en­
gloutir, dans le flot du pétrole. 
cet not paradisiaque, unique 
refuge dans tout l'Orient où 
l'homme vit, respire, s'agite, 
commerce, pense, adore, chan· 
te et prie en toute liberté ... 

Ayez ô Puissants de la terre, 
en face de ce cyclone barbare 
qui s'abat sur le Liban, ayez en 
face de cette extermination de 
toute une nation, une attitude 
digne d'un humain ... Epargnez­
nous les apitoiements et les 
conseils ... Oeuvrez plutOt ... , sol­
licitez, contribuez avec nous à 
sauver ce qui reste encore de ce 
pays et de ce peuple. 

L'association des 6tucfl8nts 
libanais. 

GiHie Nakhlé 
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BREVE AUTOPSIE 
• 

• • • 

Bourassa voulait un mandat que d'un point (je me demande 
:>lus clair que celui d'avoir 102 de combien ça descendra lors­
ctéputés sur 110. Il l'a eu. Il est qu'on les nationalisera). Samuel 
allé se faire cuire une défaite. Bronfman n'a malheureusement 
Comme c'était touchant de voir pas rapatrié ces cons d'améri­
Bourassa, le sourire contrit cains des Expos au royaume des 
mâcher d'autres patates que le~ , hot-dogs. Bourassa est allé 
«menasses séparatisses)) qu'il manger sur la «main>>. Il veut 
pilait minablement entre ses vendre son char: ses roues ne 
dents «ultra-bright» quelques tournent qu'à droite. Pour ·le 
heures auparavant. L'exerciseur même prix, vous avez son 
ostracisé! coiffeur Bernard, en sus. les 

Et Joe Clark affirmait que le p'tits pouddings libéraux ne 
P.O. n'avait pas obtenu 40% . front plus chanter les p'tits 
des suffrages pendant que s'im- Simard. Choquette se cherche 
primait ironiquement sur la ca- un asile. Denis lazure en a 
thode «40.5%: P.O.» trouvé un nouvel. Marchand se 

Et les premiers ministres ca- cherche une job (encorell. Guy 
nadiens affirmant que doréna- St-Pierre viendra peut-être don­
vant, ils devraient respecter les ner des cours d'analyse finan­
minorités culturelles (Où ça7). cière à Poly (HA-HA-HAl. Sam-

Un vote qu'on qualifiait hier ~on continuera de divertir l'As­
ce «vote pour la séparation du semblée avec ses farces gras­
Québec» devenait soudaine- ses. ses bretelles et ses beaux 
ment «tout au plus un vote morviats verts. 
d'opposition au parti libéral». Pour les Américains, c'est 

Estomaquant! le bulletin de «une autre page des belles 
nouvelles du soir de CFCF était histoires des pays d'en haut» 
commandité par une compa- qui vient de tourner sur le même 
gnie de déménagement et un souffle que la leur. 
agent d'immeubles. Dès le le.n- l'ONU dit que c'est une 
demain, The Gazette t irait sur étape décisive. La France, aussi 
huit colonnes, une annonce cave que lorsqu'elle nous a é­
c<invitante» du Trust Royal, la changé contre les nes Trinidad il 
même compagnie dont le prési- y a 200 ans, affirme qu'il s'agit là 
dent disait ne pas craindre la d'une «reconnaissance du fait 
venue d'un éventuel gouverne- français au Canada». 
ment «québécois». Et la machine à monnaie m'a 

Et le processus digestif s'est rendu 3 x $0.25 plus 2 ·x $0.10 
amorcé. Claude Ryan a fait plus $0.05 pour un dollar (cana­
amende honorable en promet- dien). 

t ant de licher de façon critique 1 Du côté québé_cois, après 
le gouvernement, comme par e avoir exacerbé le nationalisme 
passé. (on est capable, ètcl àïa «Yvon 

Lemelin, d~ la Presse, est Deschamps première phase», 
désormais le seul au monde à ce qui e~t peut-être fonctionnel, 
prêcher la m~thod~ MAO. (Mo- on s'est empressé de rassurer 
de d'emploi: anverslon des ~~ux tout ce ql,!i pouvait 'être rassuré · 
dernières lettresd. et .bré~étl~~~ de tout ce qui pouvait être 
continuelle) . Sa latrl e e • 
nière minute a fait «PLOUFFE)>. ~a~~ra~:tend euphoriquement 

Les présidents francophones · que l'effet>de la Va_lium s'éva­
des grandes banques ont ray~ 
les initiales disposées entre l~urs pore. 

et prénom. Les act1ons 
nom • t b issé 
d' Alcan et de Bell n on a 
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Notre npolr: Ren6 L6vesque 
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- Guy Arbour 
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Suite à l'article de la semaine dernière sur l'élaboration d 'une 

• structure départementale à I'A.E.P., nous préséntons .fei l'organi-. -

• 

· gramme proposé tel que décrit. " ·· • 

Représentants au Conseil . · 
Académique , 

(V.P. à l'éducation) 
- 0 

Représentants au Conseil 
des Etudes 
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Assemblée des conseils départementaux -
- Elat!orer des politiques globâles. et d~s stratégies à employer · 
- De choisir cinq (5) représentants, membres·des conseils départementaux dont le 

vice·président à l'éducation au C.E. • · 
- De faite. les communications entre les départements, le C.E. et le Conseil -Aca-

démique 
- D'assurer la continuité des opérations • 
- De voir à la formation des comités ad-hoc sur les problèmes relatifs à l'éducation 
- Présidé par le vice-président à l'éducation • 

• -
• 

Conseils départementaux • 

- D'être un pouvoir étudiant au niveau du département et doit le faire .sentir · 
- De veiller liu maintien de la qualité de l'enseignement · , 

: . De réprésenter les étudiants au conseil des professeurs et aux autres comités du 
département · 

· - De s'occuper des revendications mineures ou d'ordre individuelles des étudiants-
- professeurs . . 

-Nomination d'un délégué·de l'Assemblée des conseils départementaux 

• 
• 

ETUDIANTS • 

• • 

• 
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lettrè ouverte à Eric Devlin 1 

Cher Eric, je t'écris pour te 
dire que tu nou·s tombes sur les 
nerfs (je parle ou nom do 
plusieurs étudiants). Tu n'es pas 
le seul mais il faut bien quo j'en 
prenne un comme bouc-émis­
saire et je t'ai choisi car tu es le 
parfait prototype d'emmerdeur 
de I'AEP. Je m'explique: depuis 

que nous sommes rentrés à 
Poly .pour étudier et devenir 
ingénieurs, toi et les autres 
membres ACTIFS de I'AEP 
n'ont pas cessé de nous traiter 
d 'amorphes, d'endormis, de 
poids morts de la société. Tu as 
voulu nous impliquer dans notre 
éducation pour résoudre les 

-. 
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Pour l'achat d'un produit_ 
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problèmes qu'il y a. Tu as 
gaspillé des pages entières. dans 
le Polyscope à nous vitùpérer 
ou bien à délirer (cf. le monde 
nous endort). Nous autres on 
est ici pour devenir ingénieurs et 
on s·~ fout des SAEUM, de 
I'ANEO, de la FAGEGO, des 

Volontaires 
demandés 

• 

' 

L'Institut de recherche 
cliniques ëe Montréal re­
cherche des volontaires 
masculins pour différents 
projets de recherche. les 
sujets seront rénumérés se­
lon l'étude en cours. Pour 
de plus amples informa­
tions, communiquez avec 
Garde Paquette, à 842-1481 
(local 2531 entre 8h00 et 
16h00 du lundi au vendredi. 

• • • 
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communistes et des élections 
au provincial. S'il faut payer 
plus cher pour les SAEUM. on 
payera plus cher. Si le profes­
seur est nul en calcul 1, on 
essayera de passer qu_a?d mê· 
me et les étudiants qur 1 auront 
la session prochaine se dé­
brouilleront avec lui. On vous 
donne dix-huit dollars par a_n~ée 
pour que vous nous four~rssrez 
une cafétéria et des machmes à 
coke. Avec le reste de l'arg.ent 
vous pouvez vous amuser, c est 
pour vous, mais ne venez p_a~ en 
plus réclamer notr~ partrcrpa· 
tionl Si tu as le gout de couler 
tes cours parce cjue tu travailles 

à l'association et bien coule-les! 
Mais vions pas brailler après. 

Vois-tu, tout ce que l'on te 
demande, c'est do ne pas nous 
déranger dans notre train-train 
habituel, de ne pas venir pon­
dant un cours pour régler nos 
problèmes. Laisse faire nos 
problèmes et occupes-toi des 
tiens car je crois que tu en as un 
gros: la tête. Si tu veux jouer 
dans l'association, joue mais en 
silence car vois-tu ici c'est le 
pays des révolutions tranquilles. 

Autocritiquement vôtre • 

Eric Devlin 

Aéronautique 
De source sûre, j'ai entendu 

~ dire que tu t'intéressais à 
l'aviation, plus précisément au 
pilotage d'avions. En fait, tu 
n'es pas seul. Vous êtes très 
nombreux, ici à l'Ecole Poly­
technique, qui rêvez d'être un 
jour aux commandes d'un 
avion. Mais avant de monter 
dans l'avion: tu dois bien . 
connaître les règlements de 
l'air, la théorie du vol, la 
météorologie et la navigation. 
Bref, tu dois suivre les cours 
théoriques conduisant au bre­
vet de pilote privé, décerné par 
le ministère des transports 
(pour obtenir le brevet, ce 
cours doit être complété par 

un cours pratique). Si tu es 
intéressé viens mettre ton nom 
sur la feuille préparée à cet 

. effet sur le babillard en face du 
Polyscope. Le coût du cours 
sera de moins de dix dollars. Il 
aura lieu cet hiver, le lundi ou 
le mardi le 19 hres à 23 hres 
durant 10 semaines. 

André Bourassa (instructeur 
classe 1, totalisant près de 
4,000 heures de vol) vous fera 
alors profiter de sa grande 
expérience dans l'enseigne­
ment de l'aéronautique. 

Je vous attends en grand 
no.mbre . 

Marc Grégoire, 
Pilote 

Conférence-midi 
Mercredi 24 novembre à 12:30 heures au B-3 16: 
Louis Verdier dans le cadre de la campagne d 'OXFAM qui doit 
débuter le 1er décembre. 

• 

L~. C.E.P .S~U.M .: 
• 

-
~entre sportif ou édifice à bureaux? 

. Avez-vous eu, au cours de ce 
tnmestre, la merveilleuse- idée 
d'utiliser le C.E.P.S.U.M. afin de 
vous délier les muscles. Si vous 
répondez par la négative, tant 
mreux pour vous. 

. Si votre réponse est positive, 
tl se peut que vous ayez eu 
quelques difficultés à faire ce 
que . vous désiriez: difficultés 
avec l'administration, difficultés 
avec le personnel ou ·avec les 
portes barrées (en effet, si vous 
effectuez le décompte des por­
tes barrées. divisez ce résultat 
par le nombre de portes totales 
votr~ !éponse sera presque un): 

C.E.P.S.U.M. Il coûte assez 
cher aux étudiants qu'il est 
nécessaire que chacun puisse 
l'utiliser. 

le principal but des direc­
teurs du C.E.P.S.U.M. étant la 
participation des étudiants (mis 
à part les cours pédagogiques), 
ce dossier permettrait 'sûrement 
aux directeurs de se rendre 
compte des failles et d'y remé­
dier (s'ils désirent REELLE­
MENT favoriser la participa­
tion) . 

Alors écrivez vos plaintes et 
venez les porter dans la boite 
des articles du Polyscope (entre 
les 2 cafétérias); aucun nom ne 
~ra publié. · - - . . 

. E_nfm, quelle~ que soient les 
d•ff•cult~s auxquelles vous ayez Cette invitation est âdressée à 

tous les étudiants de l'Universi­
té, facultés et écoles car tous 
sont directement concernés . 

• Beefeatêr, 
• , 

• 
• 

• - . 

-si pur ... si doux . 
. -. . 

• - • 

• • . . 
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• • • ·- ._."'.. . , . ' ... . ... 

- . eu _à farre face. nous désirons 
que vous nous en fassiez part. 
-Nçltre ~ut: avec vos témoigna­
g_es c_omprlés, esf de monter un 
dossrer cc:mçern~nt ' le - -

• 
. Guy Nollet 

·' 

• 



Billets SEANCE DE CRITIQUE AU 
POLVSCOPE 

à demi-prix 
En vente présentement au B-133, 

des billets pour la pièce «Médium 
Saignanb> à $1 .50. 

Nous invitons tous les intéressés à 
participer à notre première séance de 
critique et d'auto-crit ique. Cette réunion 
vise à améliorer si possible le contenu du 
Journal pour le bien de tous nos lecteurs. 
Venez au local du journal (le 29 novem­
bre). Louis Lamarche 

Vive les représentants du T.C.! 
Depuis. que je travaille pour changé, tu dois aller le voir. 

le conse1l départemental du Cependant, le représentant 
tronc commun (organisme qui devrait essayer de s'informer 
d~fend les intérêts des étu- de ce que pensent les étu­
~~~nts ~e 45 c.rédits et moins), diants à propos du cours, en 
1 a1 eu 1 occas1on de constater discutant avec eux, en passant 
que le rôle d~s représentants des petits sondages écrits ... 
de classe éta1t passablement (un peu· d'initiative quoil) . 
c;>bscur ,dan~ l'esprit de beau- Lorsqu'il y a des problèmes, 
coup d. étudiants. Je me déci- le représentant peut agir seul 
de (enfm) à ~ssayer de dissiper et aller voir les professeurs, ou 
la brume qu1 entoure ce mys- bien contacter un membre du 
térieux personnage, votre re- conseil. 1 L'horaire de chaque 
présentant de classe, afin qu'il membre du conseil est affiché 
n'ait plus à travailler dans sur le babillard au local de 
l'ombre. I' A .E.P .• B-1121. Il peut aussi 

. . laisser un message au B-112. 
A mon avrs, le représentant Les membres du conseil ren-

de c~asse e~~ là pour aider les contrent alors les professeurs, 
étudrants. Sr tu as un. problè- les étudiants; bref, ils font ce 
me dans un cours ou SI tu vois qu'ils peuvent· pour vous aider. 
quelque chose qui devrait être En demandant des améliora-

-
Lettre ouv~rte à un professeur 

vous réponde sur le même ton. 

directeur du Polyscope 

tians dans tes cours, tu n'as 
rien à perdre et tout à gagner. 

Les noms des représentants 
de classes sont affichés dans 
les salles de cours. S'il n'y a 
pas de représentants dans ton 
cours, tu peux le devenir en 
laissant ton nom et numéro de 
téléphone au local de I'A.E.P. à 
l'intention d'Eric Devlin, Régis 
Perron ou François Roberge. 

Si tu veux discuter, 
parla ble. 

on est 

Bien simplement, 
François Roberge 

pour le conseil départemental 
du T.C. 

• 

• 
- ,/ 

• 

Nous tenons à remercier ceux qui nous ont encouragé à la 
première session, en espérant rejoindre plus de monde en 
janvier par une meilleure programmation, tenant compte de 
l' intérêt porté à certains types de films, en l'occurrence les 
films comiques et les fi lms d'action. 

Voici donc la liste officielle modifi6e des projections de la 
deuxième session : · 
19 janvier: Lacombe Lucien 
2 février: Le crime de l'Orient Express 
9 février: Un nuage entre les dents 
16 février: Le monde de l'ouest lscience-fictionl 
23 février: Les pirates du métro 
2 mars: Tout ce que vous avez toujours voulu savoir sur le 

sexe sans jamais oser demander. 
• 9 mars: Yel/ow Submarine !animation) 

16 mars: Ro//erba/1 len français) 
23 mars: Plein la gueule 
30 mars: La planète sauvage (animation) 

• 

• 

' 

• 

• 

Gérard Armand 

• 

.. ... NCT tTUDIÀNTS 

:z Vous trouverez ci-joint la 
co"rréction de votre correction. ... .. ~· . . - -~ . -.. 

Je vous ferai également re- --·- ..... ..., __ --~· - ·._:z ' . ' . ~ 
!!t 

J'admets que mon travail est 
un brouillon et non un rapport 

0 ' • • (quo•que vous n ayez 1ama1s vu 
mes brouillons et c'est mieux 
ainsi) . J'admets qu' il contient 
des erreurs (mais qui n'en fait 
pas) qui portent confusion et 
que là où il n' y a pas d'erreur, 
c 'est souvent peu clair et diffi­
cile à saisir car il manque des 
explications. Il au rait fallu effec­
t ivement faire ce que vous avez 
dit: prendre ce «rapport» et <de 
mettre au propre>> en le rédui­
sant de volume si nécessaire. 

Mais vous avez une façon 
humiliante, dégradante, mé­
chante et salope de l'exprimer, 
spécialement devant ~ne clas~e 
de 10 personnes que JO conna1s 
toutes depuis longtemps. Les 
qualificatifs que vous avez em· 
ployés pour décrire mon rapport 
comme rebutant (et que vous 
avez répétés en classe) en sont 
un exemple. Autant rebutant 
est mon rapport, autant rebu­
tant est t'exposé que vous en 

avez fait. . . 
Vous auriez pu venrr me v~lf 

personnellement. Vous aunez 
pu dire les choses d 'une au~re 
façon. Vous auriez pu au moms 
les dire sur un autre ton. ~e . 
soyez donc pas étonné que 1e 

marquer que certains profes­
seurs de Polytechniq-ue .de 
mon ... distribuent des notes 
de courS toutes aussi rebu­
tantes (je ne parle pas de 
VOUS, rassurez-VOUS, puisque 
vous n 'en distribuez paslll,) 

• • • • QUI montrent que SI JO SUIS 

mis à la porte dans l 'indus· 
trie à cause de mes rapports, 
je pourrais toujours me trou­
ver une place à Polytechni­
que. 

Même si vou~ considérez que 
la note-que vous m'avez donnée 
est un «cadeau», je connais des 
professeurs qui aurais mis plus 
(après, éventuellement, m'avoir 
consulté sur certains points 
obscurs). 

Néanmoins, je cro~s cette 
note quand même correcte vu 
tes circonstances. Je vais donc 
revoir ma façon de faire et de 
rédiger un rapport. Quant à 
vous, je vous conseille de 
réfléchir à ce que je viens de 
vous communiquer. 

' Je ne vous garde cependant 
pas rancune de la chose et 
j'espère que .mon prochain rap­
port vous rebutera moins. 

Robert Content 
4ièmeannée 
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Une situation dans mes fonctions. 
Pour débuter, je parlerai de 

Depuis septembre· je m'oc- Michel Plouffe qui est très actif 
cupe de mon poste de vice- au sein de la FAGEGO. En voici 
président externe de l' A.E.P. Je un qui n'a pas reçu tout le 
n'ai pu commencer cet été étant support. dont il avait droit 
hors de la ville. Le travail n'a pas surtout pour l'orHanisation de la 
manqué. L'ensemble de mes journée sportive de la FAGEGQ 
activités s'est trouvé affecté à du 31 octobrr:. Personnelle­
des degrés divers. Je dois ment, je devais préparer le 
même avouer que mon travail à congrès de la i=AECUM qui se 
l'association, malgré mes ef- tenait la même journée. Il y a 
forts, ne fut point parfait. Face à certes eu des problèmes mais 
une telle situation, j'aurais cru tout était prêt pour la journée. 
voir arriver des personnes me Je suis certain que Michel a 
demandant ce qui n'allait pas et bien apprécié le support des 
m'offrant leur aide. Quoi de plus individus qui l'ont épaulé. Il est 
naturel que de chercher à savoir fort possible cependant qu'il 
quand on s'intéresse à une garde le souvenir de plusieurs 
chose? Je rêvais en couleur. Un personnes s'étant inscrites mais 
étudiant de Poty voulant être ayant brillé par leur absence. 
informé et venant chercher (voir l'article d'Eric Devlin dans 
cette information. ça n'existe le Polyscope, Volume X, numé­
pasl Je sais, il y a des excep- ro 10, page 3). A la fin de cette 
tions et je vais en parler plus journée sportive. Michel n'était 
loin. En lieu et place de ces pas des plus joyeux. 
aides, ce ne fut que critiques Il y a également Jean Royer 
sans le moindre désir d'aider. et Edy Laraque qui me donnent 

• 
Pour ceux que ça pourrait leur support pour les SAEUM 

intéresser, j'aimerais vous dire et la FAECUM. Quoiqu'on. dise, 
qu'académiquement ma situa- ces 2 personnes sont très fiables 
tion est amusante. Si vous et très consciencieuses dans 
voulez avoir une idée de la leur travail d'administrateur de 
chose, je vous signale que j'ai la l'A. E. P. 
réputation du «dormeur pro· Durant l'été, Colin Danylo 
fessionneln, le tout durant les · s'occupa de l' ANEO s'y là'nçant 
cours. Certains échéanciers im- à .corps perdu. Croyant à ce 
posent le travail de nuit. Je dois . mouvement, il alla jusqu'à se 
m'excuser, les cours, ça n'èsi ~ faire "élire à l'éxécutif de I'ANEO. 
pas important! (sic) · ·n·ne'po"urra donc plus représen-

Je dresse peut-être un ta- ter I'A.E.P.·; alors qui s'en occu-
bleau noir mais il est réaliste. pêrâ? Personnellement, je crois 

\ Quelques collaborations 

J'aimerais vous parler de 
q~elques individus qui m'aident 

, 

que c'est un travail à temps 
plein vu ·la quantité de choses à 
s'occuper. Une équipe d'indivi­
dus 'pourrait aisément suivre 
l' ANEQ et nous informer de tout 

. ' 

Le choix des cours: 
• 

un gros bingo 

Au début de décembre, vous 
aurez à faire votre choix de 
cours pour la session d'hiver 
19n. Peu d'entre vous connai- . 
trez les professeurs que vous 
choisirez (ou qui viendront di­
rectement avec la section que 
vous prendrez). Peut-être qu'en 
les connaissant, vous les auriez 
évités ou vous auriez tout fait 
pour les avoir. Afin de remédier 
à cette situation, le conseil 
départemental du Tronc Com­
mun (ceux qui coordonnent les 
représentants) s'affaire à prépa­
rer un sondage. Ce sondage 
sera compilable sur ordinateur. 
Il demandera à chaque étudiant 
d'évaluer ses professeurs, ce 
dans chaque matière, en répon­
dant à un questionnaire qui lui 
sera distribué par son représen­
tant . Malheureusement des 
contraintes de temps nous font 
réaliser qu' il sera extrêmement 
difficile de faire imprimer, distri­
buer, compiler et publier les 

résultats, tout cela dans les 
deux prochaines semaines. 

La procédure sera la suivante: 
lorsque les questionnaires se­
ront disponibles, un kiosque 
sera ouvert à la cafétéria ouest 
afin de faciliter le contact 
représentant-conseil départe­
mental. 

Chaque représentant viendra 
et recevra un nombre corres· 
pondant de questionnaires au 
nombré d'étudiarlts de sa clas­
se. Les informations ·complé­
mentaires luïseront fournies sur 
place. 

Alors, que chaque étudiant 
du tronc commun réponde au 
questionnaire car la réussite de 
ses prochains cours peut en 
dépendre. 

·Les groupes qui n'ont pas de 
représentant pourront s'en 

• • nommer un qu1 s'occupera du 
sondage. 

Guy Nollet, 
conseil départemental du T.C. 

• 

• 

• -
ce qui s'y passe. on ne fournit pas le personnel? 

Je finirai cette liste de mes Pourquoi un étudiant que l'édu· 
collaborateurs en parlant d'Eric cation intéresse ne s'est pas 
Devi in. Je l'ai r~trouvé sur le offert pour recueillir l'informa­
comité de l'éducation de tion et la diffuser? Comme 
I'A.E.P. et de la FAGEGO, dans deuxième point on parla des 
la délégation de I'A.E.P. au élections du 15 novembre sur 
Vième congrès de I'ANEO. Il est lequel l'exécutif s'était déclaré 

·aussi journaliste à ses heures. .. neutre. On a poussé les hauts 
(3 articles dans le dernier numé- cris. La chose m'a laissé per­
rol et on Je retrouve à bien plexe. Ceux qui jugent qu~ 
d'autres endroits. l' A.E.P. devait prendre parti, 

Cec1 n'est pas fait dans le but pourquoi ne pas avoir soulevé le 
de faire verser des larmes (de point dès le déclenchement des 
crocodilelll mais pour . faire élections? La positi~n de l'exé· 
remarquer que de la participa- cutif aurait-elle réveillé les étu­
tion, il y en a. On pourrait aider diants? 11 est bon de signaler 
les gens en place et ainsi que ceux qui ont convoqué 
améliorer la si tuation. Si vous l'assemblée n'ont suscité l'inté­
vous dites que de l'information, rêt que d'une centaine d'étu­
des actions sur certains points diants. Ceux qui réclament de 
seraient nécessaires pour la l'information en donnent-ils as­
masse, pourquoi ne pas foncer sez? Pourquoi n'ont-ils pu avoir 
et le faire? plus de monde? Est-ce que 

Personnellement, j'ai accepté c'était l'assemblée généra le 
le poste car je croyais à la raison d'une petite clique? 
d'être de celui-ci et que persan- Devant ce désir de l'assem· 
ne ne s'y est présenté. J'invite· , . blée, le C.A. suivant s'est tenu 
rais ces collaborateu rs à vous avec 15 membres. soit fe quo­
faire part de leur travail. Il y a rum. Le C.A. répondait ainsi aux 
des personnes qui ont collaboré désirs des étudiants. Une as­
d'une façon plus modeste et semblée subséquente décida 
eux aussi devraient vous décrire d'appuyer la politique à l'éduca-
leur travail. tion du P.O. 

Ca éclate 

Les critiques, deplliS q~el­
ques··seniaines; se sont mi~es •à -fuser mais le vasé- a débordé 
avec l'assemblée générale du 
vendredi 29 octobre. Un malaise 
s'est manifesté entre l'exécutif 
et les membres. On s'est plaint 
du. manque d'information ve­
nant de l'éducation. Comment 
peut=on exiger du travail quand 

Conclusion 

Face à un tel ensemble de 
faits, je mè- suis posé· Olen des 
questions. Je suis . convaincu . 
que mes conclusions 'en cho­
queront plusieurs mais ce sont 
MES conclusions. 

Depuis le début de l'année je 
me suis débattu comme un 
diable dans de l'eau bénite 
dépensant ainsi bèaucoup d'é· 

• 

• 
1 

nergie. Je dois maintenant 
avouer que les réserves d'éner­
gie sont à zéro. Essayer d'inté­
resser, de motiver des étudiants 
amorphes c'est comme tenter 
de sauver d'une noyade quef­
qu'un qui veut se noyer. les 
deux risquent de se noyer. Les 
deux risquent J'amorphismel... 

Actuellement je n'ai point le 
choix, je me dois de délaisser 
mon travail de vice-externe pour 
un certaine période de temps. 
Je tenterai -de me tenir au 
courant de tout sans pouvoir 
faire un travail valable. Une 
autre chose importante, c'est 
que je ne serai plus disponible 
pour aucun moment d'une fin 
de semaine. J'ai prêté de mon 
temps à l'association et mainte­
nant je demande de récupérer 
ce temps. 

Si les étudiants s'étaient 
montré le nez avant aujourd'hui, 
la situation serait bien diffé­
rente. Une solution, il y en a 
une, serait de voir surgir des 
personnes qui veulent s'occu­
per des choses externes. Il serait 
alors possible de les regrouper 
et de faire des équipes pour 
chaque sujet de l'externe 
(ANEQ, SAEUM, FAGEGO, ... ). 

Vo.us voulez que ça bouge 
alors· que faites-vous assis à 
vous avachir!!! 

Bernard Dagenais 

P.S .: Oue les personnes qui 
sont actives ne se sentent pas 
visées par la conclusion de ce 
texte. 

• 

L-' exécutif~ t'informe 
Une situation alàrmanté au C.A 

• 

. . 

C'est rendu que l'on doit 
.annuler des C.A. faute de 
qûoruml · En effet, mercredi le 
10 novembre dernier, il n'y a 
jamais eu plus de 12 personnes ·, 
présentes· dans la salle ' dé 
réunion. Cet· absentéisme 
écoeurant est le reflet du 
désintéressement global que 
J'on a à déplorer à peu près 
partout dans le milieu-étudiant. 
On se demande à ce moment· 
là si on aura un jour une 
structure complète et active 
du côté de J'éducation ou si on 
c1[ntinuera encore longtemps 
à se gargariser de belles struc-
• • 

• 

tures vides. Parlant des Con-
seils Départementaux, il faut 
cependant souligner que . du 
travail se fait_ déjà en TrOf!C 
Commun, en Electrique, e\ en 
Métallurgie (obscurs héros!), 

mais qu'ailleurs, sauf erreur,. 
on attend toujours. 

Pour ajouter encore à nos 
, mal~eurs •. disons aussi qu'au 
dernt~r C.A., tenu de peine et 
de m1sère mardi le t6 novem­
~re (le lendemain du grand 
JO ur l 1, avec un quorum juste 
on a eu à subir 2 démission~ 
cell_e ?e Edy Laraque, quant à 
mo1 Irréfléchie, au sujet de 
l'article de Gille de Muys du 8 
nov., et celle de Marcel Allard 
qui finit à Poly. · ' 
. Pour compléter ces joyeuses 
Informations. disons qu'on n'a 
reçu q~e 2 mises en candida­
tur~s pour les postes qu'il Y 
avatt de vacants au C.A. celles 
de Fritz Bien-Aimé et d~ Alain 
Grandbois, respectivement 
d'Eiectri~~e· et de- Chimique, 
alors qu Il Y avait 4 postes 

d'ouverts. Félicitations quand 
·même à ces courageux qu'on 
espère avoir l'occasion de 
rencontrer. Par ailleurs, Gilles 
de Muys est devenu au même 
moment · le V.-P. officiel à 
l'Education, alors qu'il était lui 
aussi élu par acclamation, 
comme les administrateurs 
susnommés. 

Au cas où ça pourrait vous 
interesser, le prochain C.A. 
aura lieu mercredi le 24 no­
vembre à 12h15 (surveillez 
l'affichage pour le local, qui a 
de bonnes chances d'être 
B-201 1. Même les non-adm;.; 
nistrateurs peuve~t y assister. 

Continuez à bien dormir et 
faites de beaux rêves! 

_ François Brousseau 
Secrétaire de l' A.E.P. 

1s1s-n 
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· Répercussions du dossier top secret 
routier de civil et qui lui a fait 
dire: «Maudit qu'ils sont innon· 
cents les nouveaux cette année! 
Ca c'est la faute à l'initiati?n 
trop gentille qu'on leur a. serv•~· 
Monsieur le Président Je va•s 
vous les pervertir, vous corrom· 
pre ces enfants de choeur. 
Allouez-moi une caisse de 24 
par représentant du tronc com­
mun (6 caisses en tout), un -
entonnoir et faites-mois venir 
Rose Oenuy. Voici ma recette: 

je prends un gars, je lui rentre 
l'entonnoir dans la gueule et v 
déverse une caisse de 24. 
J 'envoie le gars aux urinoirs car 
il va en avoir besoin et puis 
quand il revient, je l'étends sur 
Rose Oenuy qui va lui faire la 
grande passe du cobra chauve. 
Je vous garantis que le gars en 
sortant de là, il ne pensera plus 
à l' intégrité, l'honnêteté, aux 
commissions d'enquête et aux 
confessionnaux. Il ne pensera 

Suite aux nombreux com­
mentaires suscités par les révé­
lations que j'ai faites (Polyscope 
numéro 9 ) sur l'activité under­
ground (lire subversive) de 

. l' AEP, aux accusations de no· 
yautage de l'exécutif par le P.O. 
(cf. la dernière assemblée géné­
rale), à la main mise du PNP sur 

le Polyscope (cf . Polyscope 
numéro 11 ), au vol de $75.000 
qui impliquerait deux membres 
influents de l'exécutif (cf. Polys­
cope numéro 11 l. certains mem­
bres du C.A. ont demandé 
l'institution d'une commission 
d'enquête sur les àffaires pas 
catholiques qui se brassent à 

l' AEP. Evidemment ce sont les· 
jeunes ' représentants du tronc 
commun encore vierges, le 
pouce dans la bouche et une 
main tenant la jupe de leur mère 
qui ont apporté la proposition 
sur la table du Président. C'est 
ce qui a fait sursauter un vieux 

0 • 

Voici le~ calculatrices programmables· de 
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: Texas Instruments ' . . 

••• la compagnie qui a inventé les circuits intégrés . 
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- 100 pas de programme, • 
- Hi6rarchie algébrique à 9 niveaux de parenthèses permettant 

d'introduire les expressions mathématiques de la même façon 
· que vous les 6crivez sur papier. .. , . 
- 1 instructions de branchement, 2 instructions de boucle, • 
- 4 niveaux de sous-routine, 
- 10 mêmoires adressables, 
- 27 fonctions mathématiques, scientifiques ét statistiques, 

• 

- Programmable par cartes magnétiques ou par. le clavier. 
. - 224 pas de programme, 10 touches utilisateur, 72 labels, 20 

,.moires adressables. · . 
- 10 fonctions de déc;ision logique; br~nchement indirect, 
- Hiérarchie alg6brique i 9 niveaux de parenthèses, 
- . 23 fonctions préprogrammées, 
- Compatible avec l'imprimante PC·100. 

• - Compatible avec l'imprimante PC-100 qui peut ftre contrôlée 
- Livrée aveè une bibliothèq~e de base oon;prenant 22 cartes 

magnétiques préenregistries et manuels d'utilisation, ~dapteur/ 
par le clavier ou par le programme en cours d'exécution, . 

- Livrée avec chargeur/adapteur, manuel d'utilisation et biblio· 
thèque d'applications (56 progr~mmes). 

• 

PC-100: $328.00, Sr-40: $42.50, 
• 

Sr·51A: $85.00 

'\ 
Pourquoi payer plus cher dans un grand magasin ou ailleurs? 

Venez nous voir. 

chargeur et 6tui, , -
- Choix dt bibliothèqoe de programmation. en opti~n. . 
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plus qu'à devenir ingénieur au 
plus sacrant, se marier, faire son 
neuf à cinq, avoir un char, 
copuler, être cocu, tromper sa 
femme, se saouler la gueule à la 
taverne du coin et pis un jour 
mourir d'une crise cardiaque • 
C'est la vie Monsieur le Prési­
dent. Ils ne peuvent pas v 
échapper. S'ils y échappent, ils 
vont nous enquiquiner toute 
notre vie car savez-vous ce 
qu'ils vont devenir? Eh bien, ils 
vont devenir des Bérêts Blancs 
ou bedon des Témoins de 
Jéhova ou pire encore des 
idéalistes, des péquistes, qui ont 
une télé-couleur à la place du 
cerveau. Je vous le dis Mon­
sieur le Président, il y a rien 
comme la perversion. Quand 
vous vivez dans un bordel et 
que vous n'avez pas la syphillis 
ou gonorhée c'est que c 'est pas 
un vrai bordel. Pis en ce 
rnoment on est dans un vrai 

'bordel et dans un bordel on ne 
tolère pas des agents vierges de 
l'escouade de la moralité.,, 

Sur ce, il avala sa dernière 
. gorgée de bière et sombr~ 

dans un profond sommeil bien 
mérité . 

...... 
Pour trancher la question à 

savoir si on allai1 débaucher ces 
incestes personnages du tronc 
commun ou créer une commis­
sion d'enquête sur les activités 
underground de l' AEP, le Prési­
dent du C.A. décida que l'on 
instituerait une commission 
d'enquête pour la forme et qui 
aura pour tâche de faire des 
sous-comités, des sous-sous­
comités et un volumineux rap­
port que l'on rangera précieuse­
ment dans un classeur. Pour ce 

~ . . . 
qut a tra1t aux stx jeunes et 
fougueuses personnes du tronc 
commun, notre honorable Pré­
sident croit qu'avec l'âge et 
l'expérience ils délaisseront la 
mamelle familiale et la chaleur 
maternelle de la cavité utérine 
pour la divine bouteille de bière. 
Ils perdront vite leurs illusions et . 
les noyeront dans la boisson. 

Au prochain C.A. il sera 
discuté à savoir si la CECO 
(commission d'enquête sur les 
conneries observées) sera à huis 
clos ou bien télé-diffusée par 
Poly-TV pour la distraction d~ 
polytechniciens. Quant à moi, je 
me suis engagé à publier dans le 
Polyscope en document TOP 
Secret le plus régulièrement 
possible et je vous annonce que 
la semaine prochaine vous au· 
rez droit à une lettre d'un 
finissant à ses parents. 

. 
• Eric. Oevlin • • 
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Le fartage 

· neige s'envole quand vous ou­
vrez votre main, elle est sèche. 
Si elle forme des grumeaux ou 
une grosse boule de neige, elle 

La première étape que J'on 
doit faire est d'apprêter d'abord 
les skis. Sur toutes les bases de 
ski, qu'elles soient de bois, de 
fibre de verre ou de plastique, 
on doit appliquer une mince 
couche de gou_dron. Le gou­
dron, en plus de sceller les pores 
des skis de bois, agit comme 
fart de liaison sur toutes les 
bases y compris les bases 
synthétiques et ' permet une 
adhérence prolongée des farts. 
Il est bien entendu que l'on ne 

- peut appliquer du goudron à 
chaud sur une base synthéti­
que, il est donc fortement 

0 

f à est mouillée. ' 
art employer est mou 11 est . 

bon de se rappeler q~'il est Il Y a dtt:férentes sortes de 
toujours · mieux de farter tro far:ts pour dtff~rente.s sortes de 
dur et d'ajuster après P netge. L~s ctres-khsters sont 
peut ajouter un fart . ·, car on po~r la netge nouvelle ou tassée 
sur un fart dur .P us mou qUI~est plus mouillée. Un klister 

, mats non le est pou 1 ê' 1 . 
contraire. Quand on a farté tr r a n tge P us moUillée 
mou, il faut enlever 1 op ou plus. tassé.e. Les cires dures 
recommencer. Il e t be :art e~ et l~s ctres-khster sont dans de 
de se souven· s 'l o ausst pettts contenants en feuille 

jamais farter la ~~i:r~, ~~: c~~~! d'aluminium •. en plastique ou e~ 
et la spatule du ski. carton. Le khster se vend habt· 

L f . tuellement en tube ou en aéra-
de ~s arts apphqués sur. les skis sol. Le nombre de cires qui 

perm~~d ont ~~ur ~bJect · de peuvent être fabriquées pour les 
facilem:~t ~~ ~ ~~~r er monter · différentes conditions de neige 
d . e len g tsser en est presque infini La plupart 

escente ou sur le plat. · des manufacturier~ offrent une 

-

variété de 8 à 10 cires. Les 
tableaux suivants tout en résu­
mant en quelque sorte ce qui a 
été dit précédemment nous 
indiqu_ent que le fart. ou klister à 
ernployer à une température 
donnée. le tableau A sert pour 
les cires dites universelles c'est-
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Au sujet de la carte de membre 
Les nouveaux de septembre possible à nos membres et à la 

se souviennent sûrement lors- population en général. le prix 
qu'on leur a donné leur carte aux membres est en général au 
de membre de la COOP. On seuil et même légèrement plus 
était assis à notre table, en bas que Je niveau permis pour 
face de l'appareil photo et on «arriven• à la fin de l'année. le 
les attendait les bras ouverts. jfrix aux non-membres est là 
On leur disait que cette carte pour combler de léger déficit 
était bonne à vie, qu ' il ne fallait du prix aux membres. Mais il 
pas la perdre, qu' ils étaient demeure très très concurren­
sociétalres de la COOP, puis- tiel (pour ne pas dire très bas) 
que la COOP perçoit les deux et rend sûrement service aux 
dollars de part sociale directe- gens qui se donnent la peine 
ment sur les frais de séolarité de venir à fa COOP. 
et que cette carte le prouvait... La COOP à la fin de l'année 
etc. n'émet ·pas de ri~ourne à ses 

Mais connaissez-vous le vrai membres: la ristourne due aux 
sens de la COOP7 L'année · sociétaires est remise à chaque 
passée, les administrateurs de . fois que tu (un sociétaire) 
la COOP ont distribué des achètes puisque tu bénéficies 
cartes de membre à tous les du prix COOP. Tu dois te 
étudiants de Poly parce que • demander (les anciens surtout) 
nos prédécesseurs ne l'avai~nt alors comment cela se fait-il 
pas fait. La politique du ~ouble · que l'année passée il y a eu 
prix (prix COOP aux membres $30,()()0' de «surplus»? 

- . - - ... -~ ~""" -~ •• ___ à-.<!i!~ g~~iL y ac gén~ralement 2 
,------":'":"':oo:-::-·~"1':'1"'1......-:--.:o------:...· . · cir~s .. qui satisferont toutes les 

• • 

• prix aux non-membres) ainsi la ristourne n'a pas été 
que la loi qui régit les coopéra- remise? C'est vrai, la ristourne 
t.ives avaient alors obligé les n'a pas été remise en entier par 
admiristrateurs à ~istribuer le prix COOP. Cela s'explique 
ces cartes de membre. En par le fait que nous sommes en 
effet, la loi oblige toutes les - pleine période d 'expansion et 
COOPS à connaître le nombre .- que dans une telle période il 
de · coopérants qu'elUes ont est difficile de faire des prévi­
ainsi que de leur distribuer une sions. Ce~$30,000 fut réinvesti 
carte de membre. De plus pour _dans la COOP sur proposition 
avoir une politique de double de . 1' Assemblée Générale (au 
prix qui existe dans presque mois de mars passé) et servit à 
tout~s les . coo-péra~s -~~~cheter l'inventai~ 'du maga­
consommatton, il ... f~ut..-'"-ùn , ·sin~-"scplaire· de l'Ecole ainsi 
«bout de papier>) pour prouver :.qu'à ·partir lès nouveaux dé­
qu' on ~t sociétaire de r la partements comme la photo, 
c?opéra_ttve lors de l'a~~at les v~te~ents tricofil •.. . 

:-:·:·:·:···: .. ·.·.·.·.·:·.·:·:· . . conditions soit . une pour la 

recommandé d'utiliser un gou­
dron à froid ou en aérosol qu'on 
étendra afin d'obtenir une cou· 
che aussi mince que possible. 
Pour la base en bois, le goudron 
à chaud qui s'applique à la 
torche est idéal, car il est 
durable c'est-à-dire que pour 
une saison normale, on a à 
goudronner notre base qu 'une à 
deux fois par saison. Le gou­
dron à froid dure entre 2 et 4 
semaines et celui en aérosol 1 à , 
2 sorties. Pour ceux qui' ne 
dé . 

strent pas mettre de goudron 
sur leurs skis à base synthéti­
Que, il se vend un fart de base 
(aérosol ou en boîte) que J'on 
met avant de farter et qui 
per · d met une meilleure adhérence 
u fart. Ce produit qui est plus • 

commode 1 • êtr . que e goudron, do1t 
e apphqué chaque fois. 

Paaaona maintenant au fart: 

A quoi sert le fart7 Le fart 
Provoque 1 • 
lor 

0
,. a retenue du sk1 

fav~is~ ra ~ression sur le ski; il 
ski e glissement lorsque le 
frai:! ~liégé: Dans une neige 
( 1) .1 ~ es cnstaux sont pointus 
m ·.' s ttennent dans un fart dur; 
lie

815

1 
dans une neige plus a mo: 

, es c · 
née . nstaux arrondis (2) 

essttent f , 
Poor te . ~n . art plus mou. 
est fr . ntr. Atnst, plus la neige 
empl~~de, fraîche, plus le fart à·· 
\lieille er est dur; plus elle est ·· 

' amollie, tassée, plus le 

neige sèche et l'autre pour la 
La couche rugueuse de fart neige mouillée (ex. Jack Aabbit, 

apliquée s~us le pied adhère à la Toko <<touring», Swix «Star­
. neige sous ta pression de cha· ter»). Le tableau B est plus 

que pas et procure l'adhérenée complet et indique les farts et 
voulue en poussée et en montée ~ klisters les plus employés. 
(3) . Les cristaux de neige pénè- ' 
trent les farts et empêchent le Application du fart 
ski de glisser vers l'arrière. Par . 
ailleurs la couche polie de fart Le fartage à l'intérieur est le 
appliquée aux extrémités de la meilleur; il est alors non seule­
base procure un excellent glis- ment plus facile de travailler-vos 
sement. La friction des. skis en skis, mais il est aussi plus facile 
mouvemeot sur 1~ neige fait d'appliquer la cire,. de l'étèndre 
fondre une quantité suffisante ou de l'enlever à la température 
de cristaux pour lubrifier le ski et de la pièce. Il faut que les skis 
Je faire glisser. soient propres et secs car les 

Oans' une piste bien tapée où cires n'adhèrent pas sur la 
la neige est usée- et durcie, . saleté ou l'eau et elles ne 
ajouter de la cire rugueuse pour prendront pas non plus sur la 
enrayer Je glissement arrière. poussière de la route. Si vous 

Choix du fart: 

transportez vos skis sur un 
support à skis sur votre auto­
mobile, il . est préférable de les 
mettre dans un sac à skis ou 

dun ?bJet, ou pour bénéf1c1er_ . En résumé; tu es sociétaire 
du pr~x aux me~bres. . . de la COOPOL Y donc tu as 

.Mats pourquot tout cela?. Un_. ··droit à une ristourne. Cette 
pnx -COOP, ·une carte de ristourne tu la perçois à cha­
m~mbre_... C'es~ long à la. que fois que tu achètes à la 
ca1sse, tl faut pas la perdre COOP puisque tu bénéficies 
cette carte .. ; . . du prix COOP. Contrairement 
. Une COOP ~st une, ass~cta- aux compagnies.capitalistes ta 

tton ccvolontatre)) . d .us~g~rs~ ristourne ne dépend pas de ton 
consommateurs QUI s umssent capital investi mais est propor­
P?ur s~ d.onne_r _des services. tionnelle à l'utilisation des 
L assoctat•on, 1~1 à · Poty, re- services. La COOP rend tou­
groupe les ~tudtant~ principa- jours service aux membres 

.leme nt mats ausst les · em- puisqu'elle offre un «hom> prix 
ployés(~), et les professeurs de aux non-membres. La COOP 
Poty qut ·veulent bien dèvenir existe pour ~ toi et par toi· 
membre. On est _là, la COOP, profites-en selon tes besoins. ' 
pour essayer de vendre les · 
produits au plus bas prix Léo Danylo 

' • Il est important de choisir le 
fart q4i convient à la neige de la 
journée. Pour choisir_le meilleor, 
il faut donc d'abord vérifier la 

une enyeloppe imperméable, 
surtout·si vous voyagez sur une ~ 
longue distance. . . 

p. cu aDE DE FARr AGE 
- APPUQUEI 
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• 
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neige. . 
La temPt1rature est votre Les farts du~ · · 

• 
• . . 

meilleur guide. la neige en · -
dessous du point de congéla- D'abord exposez légèrement 
tion (OOC) est «sèche», la neige la cire, soit en enlevant un peu 
au-dessus du gel est «mouillée», de son emballage ou en la 
la · neige àu gel est entre les .. poussant pour la. sortir de son 

d S t la neige nouvelle contenant. Ensutte frottez la 
eux. ouven • é 1 • 

'est plus froide ou plus chaude ctr~ ga ement en -pettts coups . 
que la température de l'air au raptdes, couvrant t?ute la ba~e. 
niveau du sol, alors, vérifie~ bien dCée quded vlouts fpéattest endsuttle 

de nei e en la pressant. pen ,.e ~ em ra_ ure . e a _ 
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Journée sportive de la 101ième promotion 
Jeudi le 25 novembre, 

tous tes cours donnés aux 
finissants seront annulés 
pour permettre une pleine 
participation des étudiants 
aux différentes activités 
sportives de la journée tel­
les le hockey, le ballon­
balai, le volley-bali ainsi que 

la cctrempette,, finale dans 
ta piscine. 

, 

• 

Formez vos différentes 
équipes et faites le savoir à 
vos représentants! 

Le 'sport c'est la santé! 

Luc Lévesque 
De t'Exécutif de la 101ième 

• 

. 
; 

• • 

• 

• 

o o o · o 

' . . 

Peu importe l' 6cCasion, la 
T équila Sa uza est 
toujours à la hauteur. Pas · 
étonnant qu'elle soit, au 
. Mexique comme ici, la 
préférée de tous. 

-
TÉQUILA SAUZA 
Numéro 1 au Mexique 
Numéro 1 au Canada 

. . 

• 

1 

• 

' 

-

• 

• 

• 

• 

• 

• • 

r 

• 

• Un sot pleureur: à quoi bon faire? 
L'autre matin j'avais un cours 

à huit heures, quel malheur! 
(c'était une rime). Je me lève 
donc à six .heures, j'arrive sur le 
coin pour prendre l'autobus, 
tout était blanc, et oui le matin 
de la première neige. A propos 
du blanc même les gens l'é· 
taient parce que l'autobus «mé· 
trobus» n'étâit pas à !~heure et· 
que le chauffeur ou l' ingénieur 
industriel (attaque no 1) de la 
CTCUM en était encore au 
stade du café. 

Donc je me mis à attendre 
mélanc.oliquement le moyen de 
transport, le mieux adapté àu 
monde artificiel que nous co­
toyons. Une demi-heure plus 
tard, après qu'une dizaine d'au-

• 

• 

•• 
' ' ' ' 
• • • 

tobus vides d'un autre numéro 
passèrent, le fameux autobus 
arriva plein. Je me dis alors: 
«Pourquoi les administrateurs 
ne prennent-ils pas l'auto· 
bus? .. . >> 

• 

Mais le temps passa et après 
1 

une longue et dure journée sur 
le toit de Montréal, je voulu 
revenir dans la mer des mortels. 
Oh lie mot est juste car arrivé en 
bas de la côte, près du centre 
communautaire, il y avait foule 
à l'arrêt d'autobus. Comme de . 
raison le ·service n'avait pas · 
prévu qu'à la sortie de l'Univer­
sité de Montréal, le soir vers 
6:00 heures, on se bat pour 
pouvoir être le centième passa-

• 

( 

ger du dixième autobus plein 
qui va au métro, plein lui aus~i, 
bof là on est habitué car c'est 
comme ça tous les jours! 

Je viens d'écrire cette page, 
pour vous dire que nous de­
vrions nous plaindre, car nous 
avons en "plus d'un cerveau, un 
corps, et que les autobus de­
vraient nous servir réellement et 
non nous faire croire qu'ils 
peuvent nous aider. Je- voudrais 
qu'une pétition soit envoyée 
à la CTCUM pour que nos 
droits soient respectés un 
peu pluS' selon nos goOts. 

• 

Christian Richard 
" Sot pleureur 

• 
• 

• 

. ' 
• 

•' .. 
COMPAGNIE . 

·DE ·DANSE 
-

Cours de: 
• 

-JAZZ • • - . -
1 
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. . 

- c·L_ASS1QUE 
' • 

Du lundi au samedi 
· N. ·.u ~ , ~ •. : 
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• • ·' . 
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COurs pour'enf~nts - le samedi 
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• • • • -• 

-Du 22 au 29noVeri1bte t976 
• 
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/ 
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• • . 

PRIX ETUDIANT 

, 

informations: 288-9Q56 
739·4834 

15, Ouest, Rue Notre·Dame • 
Vieux-Montréal 

Métro Place-D' Armes 
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La journée sPortive 
du 31 octobre 
Dans l'édition du 8 novembre 

1976 •. on c?mmente la journée 
sporttve QUt s'est dérovlée sur le 
c.ampus de I'U. de M. la dernière 
fm de semaine d'octobre et on 
dénonce particulièrement l'atti­
tude des joueurs des «8ouf ­
f eux,, (ballon·balail. Je tiens 
donc à rétablir certains faits qui 
ont semblé irriter l'auteur de 
l'article paru dans le polyscope 
de la semaine dernière. 

Premièrement , au sujet de la 
formation de l'équipe de ballon­
balai qui a affronté les autres 
universités, je ne vois pas 
pourquoi il aurait fallu accepter 
de nouveaux joueurs quelques 
minutes avant la partie. En effet, 
pour former cette équipe, l'or­
ganisateur du tournoi avait de­
mandé à ceux qui étaient inté­
ressés de faire partie de l'équipe 
d'inscrire leurs noms (cela ne 
leur conférait pas automatique­
ment une place au sein de 
l'équipe). Le résultat de ce 
recrutement fut assez décevant, 
i.e. 17 ou 18 joueurs (dont 11 
des Bouffeux); on ne pouvait 
pas prendre tous les 18 joueurs 
car c'est insuffisant pour 2 

• • 

équipes et trop pour une seule. 
On nous (les 8ouffeuxl, a donc 
laissé entendre que notre équi­
pe représenterait «Poly>l à ce 
tournoi. Alors, je ne comprends 
pas pourquoi on nous traite 
d'égocentriques et d'égoïstes 
parce que nous avons refusé de 
chambarder notre alignement 
20 minutes avant la partie. Alors 
M. Oevlin, la prochaine fois que 
vous lancerez des accusations, 
ayez au moins la décence de 
bien vous informer et de ne pas 
considérer seulement l'avis de 
quelques uns qui malheureuse­
ment s'étaient déplacés avec 
l'intention de jouer et qui n'ont 
pu le faire pour les raisons 
mentionnées plus haut. Il est 
alors compréhensible que ces 
étudiants soient quelque peu en 
«maudit» après les <<Bouffeux» 
mais une fois de plus, ce n'est 
pas 20 minutes avant une partie 
qu'on forme une équipe. A 
ceux-là qui se sont déplacés en 
vain, je leur conseille, la pro­
chaine fois qu'il y aura de telles 
rencontres, de s'informer quel­
ques jours avant la partie, si oui 
ou non ils font partie de l'équipe 

• -. -- ·- -- . -.. . - . -- - • - - -- -
• • • . . T'intéresses-tu 

• 

. à la vie économique? 
• 

Si oui, t'es pas fou! Continue donc de lire ceci, ça va 
t'intéresser. A partir d ' une idée originale de M. Raymond · 
.Primeau, professeur au département de génie industriel, une . 
trentaine d'étudiants ne pouvant résister aux sensations 
(voire jouissances) d'une expérience unique, se sont réunis 
pour former un club de placement à la bourse dont le nom ·est : 

· précisément le Club de placement c1 Les Rêveurs» (pourquoi 
pas?} Un cccontratll fut signé par tous les membres au début 
d'octobre (des offres qu'on ne pouvait refuser ... l. Il comprend 

. une douzaine d'articles dont voici quelques-uns parmi les plus 
importants: chaque participant s'engage à verser une somme 
de $100.00 à !~ordre du Club de placement «Les Rêveurs» (pas 
d'argent, pas de jouissances); le club de placement a pour 
seul but de faire des placements mobiliers en actions de 
compagnies dûment cotées à la bourse; le club prendra fin au 
plus tard le 6 avril 19n, les valeurs mobilières seront alors 
liquidées et le solde du compte d'opération bancaire du club 

./ sera alors divisé également entre tous les membres le' est à ce 
moment qu'on règle nos comptes). Evi?emment tous les 
placements se font sous la direction paternellement avisée de 

M. Primeau. , . . . . . . . . 
A part un avenir aux posstb1htés de profrts quas1 llhm1tés, le 

club offre plusieurs activités pour le bon plaisir de ses 
membres: primo, visite de compagnies où le club possède des 
intérêts; secundo, participation aux assemblées d'actionnai­
res· puis, une visite de la bourse de Montréal. Bien que 
maintenant tu voudrais jouir du privilège d'être membre de ce 
club les inscriptions sont depuis longtemps terminées (tant 
pisll: Viens quand m ême faire un tour au B-443, le 22 
novembre à 14hres si tu veux en savoir un peu plus. 

Marc Leblanc 
'J ean-François Tessier 

Si la vie vous intéresse! 

choisie. A vous M . Dcvlin je 
vous conseille de toujours con­
sidérer les 2 côtés de la mé­
daille, mais il est vrai qu'il est 
plus facile d'accuser que d'es­
sàyer de comprendre. Je suis 
certain que si vous étiez venu 
nous voir pour obtenir notre 
version vous auriez compris 
notre point de vue. 

Deuxièmement, au sujet de la 
1c dégeléel1 subite contre Sher­
brooke, je ne sais pas M . Devlin 
ce que vous appelez «dégelée», 
mais je considère que perdre 2 à 

• 
0 n'a rien de déshonorant, 
d 'autant plus que juste avant 
cette partie, nous avions tout de 
même battu l'autre équipe de 
Sherbrooke 3 à 0, alors M. 
Devlin soyez réaliste dans vos 
propos. 

Troisièmement, je me dois de 

·Le fartage 

(Suite d~ la page 9) 

moins de -3°C frottez la cire 
jusqu'à ce qu'elle reluise avec 
un liège à fartage. Si c'est plus 
près du gel, frottez doucement 
la cire avec Je liège mais laissez 
la cire un peu plus rude. Ensuite, 
essayez la cire en skiant environ 
500 verges ou à peu près. Ca ne 
glisse pas suffisamment? Les 
skis semblent coller? Vous de­
vez alors frotter la cire et la 
rendre plus douce: Nous avez 
un mauvais ucoup de pied>>? Les 
skis reculent? Vous devez ajou­
ter un peu plus de cire en 
commençant avec une couche 
rude au milieu du ski, ·sous le 
pied; plus la couche est épaisse, 
meilleur est le contrôle. Ca . 
glisse encore? Vous avez peut­
être mal jugé la neige et vous 
devriez utiliser la cire-kl ister. 

Les ci res-klisters 

Celles-ci sont appliquées 
exactement comme les farts, 
mais attention elles sont plus· 
collantes que les cires dures et 
peuvent se t ransformer en gru­
meaux et ceux-ci ne peuvent 
s'assouplir aisément. Si la cire­
klister que vous utilisez semble 
coller et former des grumeaux, 
quoique vous fassiez, essayez 
de la poser par petits coups 
légers, en pressant la surfa.ce de 
la cire contre le ski, relevant et 
reposant encore à environ un 
pouce plus loin, en répétant ce 
procédé sur toute la base du ski. 
Dans l'un ou l'autre cas, adou­
cissez avec un liège, en frottant 
par de très petits coups afin que 
les particules du liège ne collent 
pas à la cire. 

La règle de la cire-klister est la 
même que celle de la cire dure, 
plus la neige est chaude et ou 
plus vieille. plus la couche de 
circ doit être épaisse. 

Dans le doute, commencez 
toujours avec une cire dure· 

1 

plus la neige est froide, plus la 
cire doit ëtre mince et douce. Si 
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citer certaines lacunes que j'ai 
constaté lors de co tournoi: 

1- il n'y avait pas d'mbitres. 
2- il n 'y avait pas de chrono· 

m étreur. 
3- horaire des parties était 

très discutable: en effet, Poly a 
dû disputer 2 parties consécu­
tives (sans repos) alors que 
Sherbrooke a bénéficié d'un 
repos de près d'une heure. 

• 
Ces critiques n 'ont' pas pour 

but de discréditer le travail de 
M. Plouffe, mais seulement de 
tenter d 'améliorer l'organisation 
de tournois semblables. A lors, 
en mon nom et au nom de toute 
l'équipe des <!Bouffeux», je 
tiens à féliciter Michel Plouffe 
pou~ le travail qu'il a accompli et 
je suis sûr qu'il comprendra que 
dans toutes organisations if y a 
toujours place à l'amélioration. 

Par la même occasion, l'équi· 
pe dos !<Bouffoux » lance un défi 
à quiconque sachant manier le 
balai de façon convenable et 
particuliôroment à la formidable 
équipe de Poty-Party qui ré­
cemment aurait marqué 13 buts 
en 40 minutes; co qui serait un 
exploit assez exceptionnel. Il 
faut spécifier qu'ils étaient seuls 
sur la glace et les buts on 40 
minutes c'est quelque chose 
que même mon grand-père 
paralysé aurait de la difficulté à 
réaliser. 

Et à ceux qui oseront relevé 
ce défi, nous promettons que 
pour la circonstance, nous en­
dosserons nos beaux chandails 
«jaune criard)). 

- • Claude Paquet (5658) 
au nom des Bouffeux 

vous continuez à glisser bien 
que vous ajoutiez plus de cire 
rugueuse,. alors vous devez 
ajouter de la cire-klister par­
dessus la cire dure. C'est excel­
lent. Cependant, le contraire, 
c'est-à-dire mettre la cire dure 
par-dessus la cire-klister ne 
fonctionne pas. 

Vérifiez les conditions des pistes 
où vous désirez skier avant · 
d'acheter le Klister, parce que 
c'est un produit assez désa­
gréable à appliquer et il est 
généralement plus dispendieux 
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le klister 

Lo Klister est un· liquide 
collant qui est fait pour la neige 
chaude (2°C) et plus, et aussi la 
neige considérablement altérée 
par la fonte et le regel. 

Il y a deux genres principaux 
de Klister: le Klister Skane 
(Skane est le mot norvégien 
pour <!croute de neige>> qui est 
habituellement bleu et le Klister 
de neige mouillée qui est rouge. 

• 

et on J'utilise en plus grande 
quantité de la cire. 

Le Klister durcit au froid, il , 
devrait donc être appliqué à 

.l' intérieur. Pressez le tube de : 
Klister et appliquez une bande • 
égale de chaque côté de l' enca- • 

ve et répandez-le avec une 
spatule. Le klister en aérosol est 
tout simplement appliqué direc­
tement sur le dessous du ski. . . 
Dans les deux cas. il faut 
commencer avec un ski propre , 

. et sec. Vous·pouvez appliquer le 
- Klister sur la cire dure ou ~la 

cire-klister, mais il adhère mieux 
si vous grattez d'abord l'autre 

• 
cire. Faites attention d'appliquer · 
le Klister en couches épaisses: il 
coule sous la pression du ski et 
et un excès de klister peut o u 
s'effacer ou faire des boules 
avec la neige qui s'incrustent ~ 
dans l 'enc~ve du ski, rendant 
vos ~kis difficiles à contrôler. 

• 
• 

Pour t erminer quelques 
p etits conseils. 

. 
• 

Pour enlever le fart sur une 
base synthétique, je vous re­
commande de ne pas employer 
une lame de métal car j'ai 
remarqué qu'elle avait tendance 
à rayer la base, il est préférable 
d'employer un grattoir en plas­
tique du genre que l'on retrouve 
avec les tubes de klister . 

Comme décapant, on peut 
facilement substituer le déca­
pant en aérosol fort coûteux par 
du 1masoh> ou tout autre produit 
semblable. Il ne faut pas le 
laisser longtemps sur la base car 
ça pourrait l'endommager. 

Paul Boileau 

P.S.: Nous tenons à vous 
informer que les articles sui­
vants: ski de fond, bottines, 
pôles. fixations et ses acces­
soires connexes. sont en mon­
tre à votre Coop. Prochaine 
commande le 26-novembre. 

• 
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sûrement intéressant pour 
tous les p'tits copains de Poly 
de savoir comment ça se 
passe durant cet événement 
devenu traditionnel chez 
nous. • 

Je me suis donc armé de 
•• mon meilleur estomac et J Y 

suis allé. Je croyais bien en 
revenir enchanté sinon légè­
rement joyeux mais de cétte 
soirée je n'ai retiré qu'un 
goût légèrement amer. En 
effet si vous avez jeté un 
coup d'oeil sur les résultats, 
qui sont affichés dans le 
couloir de la cafétéria, vous 
avei sans doute remarqué 
que 50% des équipes n'ont 
pas terminé le parcours. Ceci 
n'est pas sans refléter l'esprit 
qui régnait au cours de la 
soirée. En effet, les commen­
taires fusaient et plusieurs en 
avaient contre les organisa­
teurs. Entre autre, on repro­
chait à ceux-ci de trop lon­
gues étapes et des feuilles de 
route trop imprécises. 

Pour ma part je trouve ça 
complètement ridicule qu'on 
ait manqué de bière pour les 
participants dans deux des 
quatre brasseries; en plus il 
doit être fait mention que 
grâce à quelques règlements 
improvisés, l'avantage a été 
nettement donné aux «gros 
buveurs», sabotant ainsi l'es­
prit même dans lequel un 
rallye doit être fait. 

Cependant, il fa~t dire 
qu'il y a quand même eu de 
bons moments; citons par 
exemple l'attaque du «Zep· 
pellin» sexuel dans la brasse· 
rie chez <<Tiffany» (il n'y_ a pas 
eu de blessés heureuse­
ment) . 

En terminant je me per· 
mets d'inviter tous les mem-
bres de la 101ième (y compris 
les gars d'Electrique) à parti­
ciper en plus grand nombre 
aux activités de celle-ci. 
«L'année prochaine y sera 
trop tard. 11 

• Salut l'A bientOtl 

Pierre «Tarzan, Dansereau 

• 

• 
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C'est arrivé la semaine der· 
nière au rally des Brasseries. Les 
règlements du rally étant de 
caler un bock en moins de 10 
secondes pour les quatre mem­
bres de l'équipe, cela n'empê­
chait pas à un bon buveur de 
broue de finir le bock d'un de 
ses copains au cas ou il y en 
aurait un qui était incapable 
d'ingurgiter ce précieux hou­
blon. 

En fait voici ce /qul .est arrivé; 
dès le signal de départ, j'ai pris 
mon bock comme les autres, et 
en voulant boire plus rapide­
ment que j'en étais capable, je 

me suis étouffé avec une grosse 
gorgée de bière dans la bouche 
et puisqu'il fallait bien que la 
bière sorte quelque part, elle est 
tout simplement retombée dans 
le bock en me passant par le 
nez. 

Mais le pauvre Fanfois, 
croyant que j'étais Incapable do 
finir mon bock, le prit d'un seul 
coup et le goba pour ne pas 
perdre de points. Merci quand 
même Fanfois, j'espère que t'as 
bien apprécié mon jus de nez. 

. -
Un amateur de broue 

Jean Joly 


